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Le mot du Directeur régional Provence-Alpes-Côte d’Azur
Avec la phase 2 des études complémentaires qui démarre à la rentrée, nous allons pouvoir calculer l’attractivité des différents scé-
narios en termes de trafics attendus et faire le bilan socio-économique de chacun d'eux. Au printemps 2008, nous disposerons d'une 
comparaison fine et complète des scénarios et d'idées plus précises quant à leurs modalités de financement et de phasage. 

Michel CROC 
Directeur régional Provence-Alpes-Côte d’Azur

En bref…
LIGNE NOUVELLE ET PRIX DU FONCIER : RFF LANCE UNE ÉTUDE
Répondant aux demandes de participants aux groupes de travail thématiques, RFF a décidé de lancer une étude socio-économique 
sur le prix du foncier. 

Sur des zones traversées et non traversées, cette étude permettra d’identifier les conséquences éventuelles du projet de LGV 
Méditerranée, voire d’autres projets d’infrastructures, sur le prix du foncier, des terres agricoles et du bâti. Des relevés de prix 
seront notamment effectués à trois dates de référence : 1996, 2001 et 2006. 

Agenda
Les troisièmes réunions des 4 groupes de travail se sont déroulées : 

• le 29 juin : Groupe Milieu Humain
• le 3 juillet : Groupe Agriculture et viticulture
• le 4 juillet : Groupe Aménagement du territoire
• le 5 juillet : Groupe Biodiversité et milieu naturel

Le Comité d’Orientation (CODOR), qui s’est tenu le 20 juillet, a enclenché la phase 2 des études complémentaires. 

QUI PARTICIPE AU GROUPE “BIODIVERSITÉ ET MILIEU NATUREL” ?

« Comment évaluer, réduire et compenser les impacts de la LGV sur la biodiversité et le milieu naturel ? » Pour réfléchir à cette 
problématique complexe et trouver des réponses adaptées à notre contexte territorial, RFF a réuni des acteurs représentatifs 
de la région PACA et notamment :

• le Centre régional de la Propriété Forestière
• la Direction Régionale de l’Environnement PACA (DIREN)
• la Société Nationale de Protection de la Nature du Var (SNPN)
• les Associations Unies du Nord d’Aix-en-Provence
• l’Association Venelles Environnement
• l’Association Environnement Var
• l’Association de Sauvegarde Sud-Sainte-Baume-Var
• l’Association Ensemble (La Garde)
• le Syndicat des Propriétaires Forestiers Sylviculteurs du Var
• la Ligue pour la Protection des Oiseaux (LPO)
• le Conservatoire Etudes des Ecosystèmes de Provence (CEEP)
• le CEEP du Var.

OÙ EN EST LE GROUPE “BIODIVERSITÉ ET MILIEU NATUREL” À L’ISSUE DE SES DEUX PREMIÈRES RÉUNIONS ?

90 % du territoire traversé par la LGV possède une biodiversité remarquable. Les réflexions du groupe de travail thématique 
ont avant tout porté sur les risques dus à la fragmentation des espaces protégés et sensibles, des zones d’intérêt écologique, 
voire des espaces forestiers. 
Certains participants ont notamment souligné que le projet, s’il devait toucher la future réserve naturelle de la Plaine des 
Maures, entraînerait une diminution de la population des tortues d’Hermann, espèce rare et emblématique. D’autres acteurs 
ont rappelé l’importance de préserver certains espaces naturels dans leur intégrité, en particulier les zones boisées 
remarquables du massif forestier de la Sainte Victoire (classé Grand site de France pour la richesse de sa faune et de sa flore). 

Des inquiétudes se sont également exprimées au sujet de la protection des ressources en eaux, en particulier lors de la 
traversée des massifs karstiques, avec la crainte d’un assèchement des nappes ou des puits. Pour Ion ARGYRIADIS (géologue), 
la Provence méridionale de Marseille à Toulon est d’une grande complexité géologique. Si cette complexité peut engendrer des 
difficultés techniques particulières jusqu’au massif cristallin des Maures, il n’y a pas, en revanche, d’impossibilité au passage 
de la ligne. Des études approfondies seront nécessaires en amont, notamment pour identifier les circulations d’eaux 
souterraines importantes. 
Les experts Pierre Christophe VELASQUE (SETEC) et Jean PIRAUD (ANTEA) ont expliqué les mesures engagées lors du percement 
des tunnels ainsi que les précautions prises vis-à-vis de la circulation des eaux souterraines. De manière générale, la relative 
souplesse de la géométrie de la LGV permet le contournement de certaines zones noyées, présentes dans la Provence calcaire. 
RFF s’est engagé à conduire toutes les études hydrogéologiques nécessaires et s’appuiera au besoin sur les expertises pouvant 
être mobilisées localement. 

Tout savoir sur les travaux 
du groupe “Biodiversité et milieu naturel”


